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Lettre aux Biterroises et Biterrois

Choisir 

Béziers

Chers habitants de Béziers,

Béziers est une ville à taille humaine. Et elle doit le rester. C’est son charme, 
sa force, son atout. Mais pour qu’il fasse bon y vivre, encore faut-il que les 
Biterroises et les Biterrois soient écoutés et respectés. Que notre ville soit 
aimée et choyée. Que chacun se sente fier d’en être originaire ou d’avoir 
choisi de s’y installer. 

Si Béziers a une histoire dont elle peut se vanter, elle vit aujourd’hui dans 
un état de désespérance. Un chômage qui en fait un des bassins d’emplois 
les plus sinistrés du pays, une insécurité et des incivilités inacceptables, un 
centre-ville laissé à l’abandon, des impôts locaux bien trop lourds. 

Notre ville n’est pas condamnée à voir ses atouts gâchés. Un changement 

de cap, une véritable alternative est possible. C’est ce que je vous propose :

• Combattre l’insécurité

• Diminuer les impôts

• Lutter contre les “quartiers-ghettos”

• Redonner vie au centre-ville

• Assurer la propreté de nos rues

• Relancer l’économie et développer l’emploi

Voilà quelques-uns des défis auxquels il est urgent de répondre.

avec 
Robert Ménard

À l’écoute des Biterrois  

Il faut en finir, une fois pour toutes, avec la gestion 

autocratique de la ville. Pour cela, nous devons :
• Associer la population aux décisions via les comités 
de quartier, les associations, les conseils extra-muni-
cipaux et le recours au référendum local,
• Être à l’écoute des propositions de l’opposition muni-
cipale, 
• Pacifier nos rapports avec les autres collectivités 
locales, département comme région, 
• Travailler en collaboration avec tous les partenaires 
économiques...

J’exigerai de chaque membre de l’équipe municipale qu’il s’engage à œuvrer, sans relâche et sans 
esprit partisan, pour la ville et non pour ses intérêts propres, à travers une charte de confiance qu’il 
devra signer en début de mandat (qui interdira, notamment, aux élus de « Choisir Béziers » de cumuler 
d’autres mandats électifs). Tout le monde doit se sentir chez soi à l’hôtel de ville. J’en serai le garant.

Pour faire de Béziers une ville dont nous serons fiers, 
où il fera à nouveau bon vivre.

Choisir 

Béziers

avec 
Robert Ménard

La culture et le sport   

La culture n’est pas le luxe de quelques-uns. Elle est 
l’affaire de tous. La culture a vocation à nous enrichir, 

dans tous les sens du terme. Pour cela, nous devons :
• Restructurer nos musées (Fabrégat et Injalbert) en 
relation avec de grands mécènes, la ville n’en ayant 
pas les moyens financiers, 
• Transformer l’actuel tribunal de grande instance — 
dont le transfert est programmé — en un musée d’art 
moderne en faisant appel à de grands collectionneurs,
• Recentrer le musée du Biterrois autour de l’histoire de 
la ville et de figures comme Pierre-Paul Riquet...

Le sport est un élément essentiel, non seulement de 

l’image de Béziers, mais de la vie de chacun. Pour 
cela, nous devons :
• Favoriser le développement de nos équipes de rugby, 
de foot et de volley, 
• Imaginer ou accueillir des événements (semi-mara-
thon, Open équestre, etc.),
• Doter notre ville d’un complexe multisports permet-
tant de recevoir de grands événements (en partenariat 
avec des investisseurs privés),    
• Ouvrir plus largement les terrains de sport et la pis-
cine aux familles, 
• Développer le sport dans les quartiers, sûrement le 
meilleur vecteur d’intégration,
• Mieux informer les Biterrois des horaires, des tarifs, des 
conditions d’accès aux équipements sportifs existants...

Contacts
Choisir Béziers
9, avenue Georges Clemenceau
34500 Béziers
tel. 04 67 49 33 10  
contact@choisir-beziers.fr

Comme beaucoup de pieds-noirs, il a gagné la métropole en 

1962. Après quelques années passées dans le sud Aveyron, 

il s’installe avec sa famille à Béziers. Il vit d’abord au centre-

ville puis à La Devèze.

Elève au lycée Jean-Moulin, il poursuit ses études à l’uni-

versité Paul Valéry de Montpellier. Journaliste à Béziers 

– notamment pour Le Petit Biterrois –, il se fait connaître 

en mettant en place l’une des premières radios libres en 

France, Radio Pomarède. 

En 1985, il crée Reporters sans frontières qui devient, en 

quelques années, sous sa direction, la plus grande organi-

sation de défense de la liberté de la presse dans le monde. 

Après plus de 20 ans passés à sa tête, il quitte l’associa-

tion en 2008. Il rejoint les rédactions de RTL, i>télé et Sud 

Radio. Il dirige aujourd’hui le site internet Boulevard Voltaire.

Robert Ménard mène la liste « Choisir Béziers » qui regroupe 

des femmes et des hommes de toutes sensibilités qui se 

veulent au service exclusif de leur ville. Ensemble, ils sont 

candidats à l’élection municipale de mars 2014.

Robert Ménard est né à Oran 

en Algérie en 1953. 

Il est marié et père de deux 

enfants. 
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La sécurité

Béziers n’est pas une ville sûre. Trop souvent, les 

Biterrois ont peur. Pour remédier à cette situation, 
nous devons :

• Doubler les effectifs de la police municipale,  
• Armer nos policiers municipaux et les doter de 
matériel de défense moderne,
• Assurer des rondes de nuit et une présence sur la 
voie publique les week-ends,
• Installer des bureaux de police municipale dans 
plusieurs quartiers,
• Mettre en place un numéro vert (gratuit) pour les 
appels vers la police municipale,
• Mobiliser la police municipale dans des actions de 
répression de la délinquance et ne pas la cantonner 
à la verbalisation des automobilistes,
• Assurer une meilleure coordination entre policiers 
municipaux et policiers nationaux...

Les impôts 

Les impôts à Béziers sont trop lourds. Il faut les di-

minuer. C’est un impératif. Pour cela, nous devons :

• Réduire les budgets de fonctionnement de la ville 
et de l’Agglo, 
• En finir avec la gestion approximative qui a valu à 
l’Agglo d’être épinglée par la Chambre régionale des 
comptes,
• Augmenter les recettes en favorisant le développe-
ment économique, 
• Mettre un terme à une politique d’investissement 
chaotique,
• Contrôler les frais de représentation, parfois injus-
tifiés,
• Baisser les indemnités du maire et celles de l’en-
semble des élus...

Le vivre ensemble 

De nombreux Biterrois ont le sentiment de « n’être 
plus chez eux ». Certains quartiers, en proie au com-

munautarisme, se coupent du reste de la ville. Il faut 

d’urgence y mettre fin. Pour cela, nous devons :

• Ne tolérer aucun manquement à la loi. Tout le 
monde a le droit de vivre en toute sérénité,
• Engager le dialogue avec ceux et seulement ceux 
qui acceptent les lois de la République, la laïcité et 
les règles de vie commune, 
• En finir avec la politique du logement social à tout 
va. Il faut cesser de favoriser l’accueil de personnes 
ne vivant que de minima sociaux et d’accueillir toute 
la misère du Languedoc-Roussillon et d’ailleurs,
• S’occuper en priorité des Biterroises et des Biter-
rois qui ont tant de mal à boucler leurs fins de mois... 

L’essentiel de 
mes propositions...

Nous voulons apporter des réponses concrètes au désarroi 
de nos concitoyens. Et pour cela, agir sur :

Le centre-ville 

Quelle tristesse de se promener dans nos rues censées 
être commerçantes où se succèdent les rideaux métal-
liques fermés ! Pour rendre Béziers attrayante, il nous 

faut un centre-ville vivant. Pour cela, nous devons :

• Dynamiser les Halles (les promouvoir, améliorer le sta-
tionnement, diversifier l’offre, multiplier les marchés à 
proximité, etc.),
• Lancer des opérations massives de réhabilitation (pour 
lesquelles des investisseurs indépendants ont, d’ores et 
déjà, donné leur accord),
• Mettre en place un véritable plan de déplacement ur-
bain et une signalétique de qualité,
• Faciliter l’installation de commerçants et d’artisans,
• Mettre en place un vrai secteur piétonnier et multiplier 
les espaces verts, les placettes, les fontaines,
• Réaménager la place Jean Jaurès et réenchanter le 
Plateau des Poètes, 
• Exiger des concessionnaires de parkings un meilleur 
entretien et une plus grande sécurité,
• Cesser de faire payer au public le stationnement les 
jours d’animation et, plus généralement, mettre en place 
une politique tarifaire de stationnement facilitant la rota-
tion des véhicules...

La propreté 

Béziers n’est pas propre. Slalomer entre les crottes de 
chien, voir les façades d’immeubles anciens décrépies 
ou défigurées par les paraboles n’est pas une fatalité. 
Pour cela, nous devons :

• Mettre en place une véritable « police verte » chargée 
de sanctionner les manquements à la propreté,
• Faire respecter les règlements municipaux concernant 
la tenue de nos immeubles (paraboles, façades, etc.),
• Modifier le système de ramassage des ordures et 
généraliser l’enfouissement des poubelles,
• Faire une priorité de l’entretien des trottoirs, des 
chaussées, de l’éclairage... 

Le développement économique 

Nous ferons tout ce qui est possible pour aider au déve-

loppement des entreprises biterroises et faciliter l’arri-

vée de nouvelles. Pour cela, nous devons :

• Offrir aux entreprises les meilleures conditions d’implan-
tation en termes de terrains, d’impôts, etc.
• Pour les investissements, privilégier, chaque fois que 
cela sera possible, les entrepreneurs locaux et les solu-
tions écologiquement durables,
• Mettre en place une stratégie de démarchage des entre-
prises susceptibles de s’installer à Béziers, 
• Développer les filières universitaires liées à des activités 
porteuses d’avenir,
• Simplifier les démarches des entrepreneurs, les associer 
aux décisions au sein de conseils extra-municipaux,
• Soutenir l’aéroport, pierre angulaire du développement 
économique...

Le tourisme 

Le tourisme peut être la clé de voûte du Béziers de 
demain. Il représente 20 % de la richesse créée. Il est 
un des rares leviers dont nous disposons pour géné-
rer des emplois. Il doit donc devenir une priorité de la 

municipalité. Pour cela, nous devons :

• Faire des écluses de Fonseranes (plus de 400 000 
visiteurs par an) une porte d’entrée pour la ville en amé-
nageant un circuit entre le Pont Vieux et la cathédrale,
• Mettre en place des mesures d’incitation à visiter 
notre ville pour les touristes (pass’vacances, etc.), 
• Dégager les remparts, les éclairer, les mettre en va-
leur, détruire l’ancienne prison,
• Redonner à la Feria son caractère premier de fête 
familiale, 
• Transformer les Caritas en une sorte de Puy du Fou 
biterrois, avec un grand spectacle estival populaire pour 
conter l’histoire de la ville, des Cathares à Jean Moulin...


